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C É S A 

Politique 

En tant qu’humains nous sommes aussi la Nature 

« Mythopoïèse », d’Alessandro Pignocchi (Steinkis, 2020) 

Alessandro Pignocchi, ancien chercheur en scien-

ces cognitives et en philosophie, imagine un 

monde dans lequel le concept occidental de « Na-

ture » devient obsolète puisque faisant partie 

intégrante des personnes, de leur état d’esprit, de 

leur vie quotidienne. L’anthropologue Wajari Tsa-

marin est un Jivaro ému de voir la culture 

occidentale disparaître. Il va tout mettre en œuvre 

pour l’observer consciencieusement et tenter d’en 

sauvegarder ce qui peut l’être...  

De Donald Trump, Angela Merkel et Emmanuel 

Macron aux mésanges rebelles, en passant par 

l’anthropologue et une brève intervention de 

Nicolas Hulot, l’histoire ne manque pas de nous 

surprendre !  

L’esprit critique se marie à l’humour tantôt décalé, 

tantôt incisif, de l’auteur : « Monsieur le président, 

l’Assemblée examine en ce moment votre projet 

de loi sur les fake news et les propos dégradants 

envers les plantes, les animaux et les éco-

systèmes »…  

L’État est destitué parce que les citoyens appren-

nent à s’organiser sans lui. Les Zones à défendre 

(Zad) sont mises à l’honneur ; une maman sou-

tient ses enfants dans le démantèlement d’un 

champ d’éoliennes ; des manifestants avec des 

cornes et des poils effraient un CRS : « Je veux 

pas qu’ils reviennent ». 

Sortir d’une logique marchande 

Le curseur est mis sur les relations d’entraide et 

les procédés respectueux de l’environnement. 

Quand il observe les habitants de Bois-le-Roi 

dans un restaurant, Wajari Tsamarin est 

ahuri : « Les aliments qu’ils consomment ne sont 

pas ceux qu’ils viennent de s’échanger… ! C’est 

proprement stupéfiant ! » 

Les notes de l’anthropologue sont aussi tou-

chantes qu’hilarantes, comme lorsque la commu-

nauté reçoit très mal son offrande de sanglier : 

« Ma proposition de l’immoler n’a fait qu’enve-

nimer la situation, ne me laissant que l’option de 

la fuite ».  

D’après Wajari Tsamarin, « l’uniformisation des 

façons d’être au monde est le pire des fléaux. 

Tout ce qui permet d’entretenir une diversité des 

modes de pensée et d’action est à encourager ». 

D 
ans le tome 3, « Mythopoïèse », du Petit traité d’écologie sauvage, album publié aux éditions 

Steinkis en janvier 2020, Alessandro Pignocchi met en perspective une vision utilitariste de 

la Nature à travers un récit basé sur la pensée animiste : celle qui accorde une place à 

chaque règne et qui inclut l’humanité au sein d’un tout, sans la hisser en haut de la pyramide.  
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En parallèle, c’est cocasse de voir Angela Merkel et 

Donald Trump discuter autour du feu pendant qu’Em-

manuel Macron, dépeint comme immature et nom-

briliste, se baigne dans la mare des sangliers.  

Derrière la légèreté et l’ironie des saynètes, se trouve un 

message engagé sur lequel Alessandro Pignocchi re-

vient dans les dernières pages de l’ouvrage : une 

réflexion autour d’une autre façon d’interagir les uns 

avec les autres. Et notamment une description des Zad 

à travers le processus de « déséconomisation ». La BD 

interpelle et questionne…  


